
Les 16 et 17 juin dernier, les 
familles de l’Arist se sont re-
trouvées au cœur de la Char-
treuse, au Domaine de Vence, 
sur la commune de Quaix-en-
Chartreuse, pour un week-end 
d’échange et de partage, placé 
sous le signe de la bonne hu-
meur.
Le samedi après-midi, pendant 
que les enfants découvraient le 
domaine avec son champ, ses 
espaces de jeux et sa piscine, 
les adultes participaient à un 
atelier de discussion collec-
tive autour du projet associatif. 
Chacun a pu donner son res-
senti par rapport à l’orientation 
des actions de l’association, par 
rapport au fonctionnement des 
établissements et par rapport 
aux difficultés qu’il rencontre au 

quotidien. Les participants ont 
échangé sur leurs expériences 
personnelles, leurs craintes et 
leurs attentes.
Le soir, nous avons partagé un 
apéro-dinatoire avant de danser 
et chanter jusque tard dans la 
nuit.
Certains avaient planté leur 
tente dans le champ, d’autres 
ont dormi dans les dortoirs à 
disposition.
Le dimanche matin, après un 
copieux petit déjeuner, nous 
avons profité de la piscine puis 
discuté autour d’un barbecue. 
Grillades, salades et gâteaux 
ont régalé les familles. 
Après ce week-end riche en 
partage et en convivialité, cha-
cun est reparti chez soi avec de 
beaux souvenirs. •

A Eclose – Badinières, sous un soleil 
d’automne un peu frais, s’est déroulée 
mercredi 26 septembre 2018 la 6ème édition de 
« La rando pour tous » organisée par le CDSA 
38. Cette manifestation est l’occasion de 
faire de nouvelles rencontres entre IME, SAJ, 
ESAT, Foyers de vie…. Afin de tisser des liens 
et aller « ensemble plus loin ». 
Cette année, le SAJ de l’Arist a fait dans une 
ambiance dynamique une boucle de 8.5 kms 
au milieu des champs tout en appréciant la 
multitude de couleurs dont peut se parer 
la nature au fil des saisons. Au milieu de 
ce paysage campagnard, Paco et Nuage 
ne pouvaient que se faire remarquer, en 
effet, ces lamas se sont laissé caresser 
et promener par les participants tout au 
long du chemin. 
Au bout de 3h30 de marche le repas à l’ombre 
des arbres a été suivi d’une pause voire 
d’un assoupissement pour certains avant de 
rentrer avec plein de belles images en tête. •

Charlotte REICHENBACH

UNE BELLE JOURNÉE WEEK-END FAMILIAL
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Il est 7h05 le matin, déjà 5 minutes de 
retard. Noah, finalement habillé, se 
hâte de courir vers le taxi qui l’attend 
déjà, pas de temps pour un dernier 
bisou à son papa. Un gentil ‘Bon-
jour Noah’ l’accueille, il est parti. Les 
parents peuvent se concentrer et se 
préparer eux aussi pour leur journée. 

Depuis la rentrée 2018 c’est notre nou-
veau rythme. Le taxi récupère encore 
5 autres enfants en chemin, avant de 
les déposer à l’école Montfleury de 
Corenc, à 8h pile. Noah attend encore 
20 minutes que sa classe ULIS CE1 
commence enfin. A 16h le même trajet 
en retour, 6 enfants dans le même taxi, 
Noah sort le dernier à 17h, très fatigué 
après ces 10h passées en dehors de la 

maison. Mais il est de bonne humeur. 
Quel parcours pour en arriver là !…

Son école de quartier semblait de 
ne pas disposer des conditions d’ac-
cueil nécessaires à son épanouisse-
ment. Comportement agressif, retrait 
dans son coin calme, pas de mention 
de progrès scolaire. Les évaluations 
démontraient tant de négatif que nous 
nous sommes vraiment posé la ques-
tion : notre souhait de maintien en 
ULIS faisait-il sens ? 

Heureusement, la psychologue 
libérale qui suit Noah, grâce à des 
méthodes concrètes issues de 
recherches récentes l’a aidé à se 
développer. Son analyse des capacités 

PÉRIPÉTIES D’UNE RENTRÉE SCOLAIRE

Nous avons passé près de 2 heures 
ensemble, nous avons regardé des 
extraits du téléfilm, Marie a raconté 
des anecdotes du tournage, elle a par-
lé de son métier de comédienne, de sa 
vie quotidienne avec son handicap. Elle 
dit : « Je suis prête à rencontrer les 
personnes pour qu’elles comprennent 
que nous ne sommes pas des bêtes 
sauvages, on est des messagers ». 
Marie a terminé cette belle « Ren-
contre particulière » par un message 
plein d’espoir et de bon sens… « Réa-
liser ses rêves, c’est possible, il faut 
croire en sa bonne étoile et surtout 
travailler, c’est possible pour tout le 

monde de réaliser ses rêves. » 
Sur le chemin du retour Marie trou-
vait un peu bizarre d’être en face 
d’une classe et de se mettre à leur 
place. C’est la première fois qu’elle 
intervenait ainsi pour parler de sa vie, 
elle a aimé et est fière d’avoir réus-
si ce challenge. Elle précise : « il est 
important de diffuser le téléfilm chez 
les scolaires pour aider à changer les 
regards, les mentalités et donner du 
courage aux enfants et parents d’en-
fants handicapés. »
Merci à Marie, à Madame Campillo, 
aux élèves pour cet échange commun 
sur la sensibilisation à la différence. •

UNE RENCONTRE 
« PARTICULIÈRE »

* Marie est comédienne de la troupe de l’Arist et a eu la chance de réaliser un rêve en jouant le 1er rôle 
de « Mention particulière », téléfilm produit par Endémol et diffusé sur TF1 en novembre 2017. Au 
festival de La Rochelle 2017, elle a reçu le titre du jeune espoir féminin Adami. Une belle aventure qui a 
permis à Marie de montrer toute l’ampleur de son talent.

Pour les 10 ans de l’Arist, Madame Cam-
pillo, directrice de l’école élémentaire 
Belledonne de Crolles, est venue avec 
ses élèves de CE2 dans le cadre d’un 
travail réalisé en classe tout au long 
de l’année sur une sensibilisation au 
handicap. Cet après midi a permis aux 
écoliers de découvrir les activités de 
l’établissement mais surtout d’échan-
ger avec les personnes accompagnées 
de l’ESAT-SAJ.
Les élèves souhaitaient aussi appro-
cher Marie DalZotto héroïne du téléfilm 
« Mention Particulière ». 
Marie qui a apprécié cette rencontre 
précise : « C’est bien qu’ils viennent 
voir le travail des personnes avec han-
dicap » et encore « nous leur avons 
montré l’utilisation des machines pro-
fessionnelles et ils ont pu essayer. »
Pour faire suite à cette rencontre, fin 
juin, j’ai accompagné Marie dans la 
classe de CE2 pour qu’elle puisse par-
tager avec eux sa passion. 
Les élèves intéressés et curieux, ont 
posé énormément de questions sur le 
tournage. Marie, passionnée, a répondu 
à toutes les sollicitations.

Charlotte Reichenbach
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et des déficits de Noah a confirmé qu’il 
avait toute sa place en Ulis.

De plus, le soutien des parents militants 
de l’Arist nous a beaucoup aidés dans 
nos réflexions difficiles.

Nous n’avons pas cessé d’investiguer de 
nombreuses alternatives : des IME, des 
ULIS dans d’autres villes. Finalement, 
nous avons trouvé cette école privée à 
Corenc. Avec son ambiance de bien-
veillance, un esprit ouvert aux enfants à 
besoins particuliers, et un regard positif 
sur les différences, elle nous a redon-
né de l’espoir. Le maître de l’ULIS, bien 
à l’écoute de l’enfant et des parents, se 
saisit des astuces qui aident l’élève. L’ef-
fectif plus petit est un autre avantage 

important de cette solution. Notre déci-
sion était prise !
 
Il fallait encore convaincre la MDA avec 
notre dossier bien contradictoire, mais 
au final bien réfléchi. Une matinée d’es-
sai organisée entretemps a soulevé l’en-
thousiasme de Noah pour cette nouvelle 
école. Mais notre projet serait-il accepté?

Nos craintes prenaient fin le 28 Juin, 
avec l’appel du maître référent nous 
annonçant la notification d’ULIS … pour 
un an. Pour préparer la rentrée, nous 
avons pu organiser l’inscription à l’école 
et les transports. En revanche, pas de 
place en SESSAD ! Nous avons heureu-
sement pu trouver une orthophoniste en 
libéral. 

Ainsi Noah est rentré en taxi le 3 Sep-
tembre dans sa nouvelle école. Cerise 
sur le gâteau - à la fin de la semaine de 
rentrée, le SESSAD de l’Arist a pu nous 
proposer une place pour Noah. 
Le départ en taxi si tôt nous demande un 
rythme de journée soutenu. Mais ça vaut 
absolument le coup! Noah semble bien 
plus apaisé, progresse plus vite dans 
plein de domaines. Chaque contact avec 
l’école nous rassure dans notre décision. 
On attend avec impatience le premier 
rendez-vous officiel avec le maître, et 
l’ESS fin novembre.

Maintenant il est 22h, nous avons hâte de 
nous coucher. Nous allons bien dormir 
sans nous inquiéter pour la scolarisation 
de notre fils. •

Faisons le pari que les réformes suc-
cessives engagées depuis 50 ans 
connaissent un coup d’accélérateur 
avec cet engagement collectif du 
gouvernement. Chaque acteur de la 
communauté éducative doit pouvoir 
apporter ses solutions en pensant 
« adaptation de l’environnement » avant 
« compensation ». C’est tout l’enjeu 
de la concertation lancée fin octobre, 
destinée à opérer un « saut qualitatif 
majeur » en matière de scolarisation 
des enfants en situation de handicap.

Rappelons que malgré de nombreux 
textes et divers engagements poli-
tiques successifs, sur le terrain, les 
choses évoluent lentement avec des 
acteurs dont les rythmes et les priori-
tés ne sont pas forcément ceux de nos 
enfants. L’école inclusive, combat de 
l’Arist depuis près de 40 ans, demeure 
pour de trop nombreuses familles une 
source d’angoisses et de galère quoti-
dienne.

L’Arist doit pouvoir enrichir cette 
réflexion en favorisant la participation 
des familles autant que celle de nos 
professionnels engagés au quotidien 
dans l’accompagnement des enfants, 
des familles et de l’école. Cette proxi-
mité familles-professionnels qui est à 
l’origine de notre engagement asso-

ciatif, constitue une richesse que nous 
allons retrouver dans les projets d’éta-
blissements des structures que nous 
gérons.

Au-delà de notre responsabilité d’em-
ployeur, la vocation associative de l’Arist 
permettra à cette occasion de fédérer 
les attentes des familles et les aider à 
comprendre le plus tôt possible ce milieu 
qu’elles découvrent pour agir ensemble 
sur les lignes qui peinent à évoluer. 
Au-delà d’un militantisme nécessaire 
et de cette synergie interne naturelle, le 
dialogue permanent que nous entrete-
nons avec les institutions, contribuera 
à faire progresser cette fameuse inclu-
sion. C’est l’affaire de tous.

Et les pistes d’évolution sont nom-
breuses : en diversifiant les modes de 
scolarisation, en croisant la formation 
des enseignants avec celle des profes-
sionnels du secteur médico-social, en 
reconnaissant un véritable statut aux 
accompagnants…, nous pouvons espé-
rer faire progresser l’inclusion scolaire 
de nos enfants.

Pas d’école inclusive sans société 
inclusive ; l’accès au travail constituera 
l’autre facette à ne pas négliger dans 
cette ambition que nous partageons à 
l’Arist. •

ÇA BOUGE 
À L’ÉCOLE ?

Birgit et Tarek LULE

Quelques semaines après la rentrée 
des classes, plusieurs signaux se sont 
allumés, plutôt verts que rouges avec 
un message politique clair : l’école 
devient, devrait devenir plus inclusive. 
Pleinement inclusive en 2022 : c’est 
une priorité gouvernementale rap-
pelée par JM. Blanquer, ministre de 
l’Education nationale et de la Jeunesse 
devant le Conseil national consultatif 
des personnes en situation de handi-
cap (CNCPH). Ce droit fondamental de 
l’accès à l’éducation et à l’école, rap-
pelé par S. Cluzel, secrétaire d’Etat en 
charge des personnes en situation de 
handicap, doit devenir la règle.

Franck LICHA



Début octobre, Franck Licha 
s’envolait en famille vers la Nouvelle 
Calédonie afin de poursuivre sa 
vie professionnelle. Nous lui la 
souhaitons la plus riche possible.
Franck reste membre du conseil 
d’administration pour nous apporter 
sa contribution au regard de ses 
nombreuses années de président.
Les 10 membres du conseil 
d’administration constituent une 
équipe prête à œuvrer pour le bien 
des enfants et des adultes accueillis, 
de leurs familles, prête à travailler 
avec les professionnels et les 
partenaires, prête à élaborer des 
projets toujours innovants et relever 
de nouveaux défis pour contribuer au 
dynamisme de notre association.
Une équipe prête à favoriser la 
rencontre et l’écoute. Et une équipe 
qui a besoin de chacun d’entre vous 
pour avancer…
Maman de Francis, adulte accueilli 
au Saj de l’Arist, j’occupe le poste 
de présidente depuis le départ de 
Franck. 

COMPOSITION  DU CONSEIL 
D’ADMINISTRATION
Enzo ACHOUR 
Valérie BOURGOIN 
Michel COLOMBY 
Christelle FEREZ
Yann GUILLERMIN
Franck LICHA
Sandrine LIPRANDI
Tarek LULE
Françoise MIRABEL
Thierry MORISET
Corinne VACHON.

COMPOSITION DU BUREAU
Françoise MIRABEL 
Présidente
Michel COLOMBY 
Vice-Président
Sandrine LIPRANDI 
Secrétaire
Corinne VACHON 
Trésorière
Thierry MORISET 
Trésorier adjoint •

Françoise MIRABEL

RETROUSSONS  
NOS MANCHES
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La lettre de l’Arist est une publication de l’Arist : 63, av. de Poisat - 38 320  
Eybens - 04 76 25 85 76. Responsable de la rédaction : Françoise MIRABEL. 
Ont participé à la rédaction et à la relecture : Isabelle BALASOIU, Chantal 
BERNARD, Sandrine LIPRANDI, Birgit LULE, Laurence MARTIN, Françoise 
MIRABEL, Charlotte REICHENBACH, Yann GUILLERMIN, Franck LICHA, 
Tarek LULE. Imprimé à 1 500 exemplaires par : Deux-Ponts Manufacture 
d’Histoires, 5 rue des Condamines, 38320 Bresson.

/////////////////////////////////////////////////////////////////

/////////////////////////////////////////////////////////////////

• DU VENDREDI 7 AU DIMANCHE 9 DÉCEMBRE
Marché de Noël
L’Arist tiendra un stand au Marché de Noël de Montbonnot.

• VENDREDI 14 DÉCEMBRE
Christmas Party
Pour les ados et adultes, la Christmas Party aura lieu à 
l’ESAT-SAJ de l’Arist de 19h30 à 22h30.

• SAMEDI 15 DÉCEMBRE
Fête de Noël à 14h30 à Eybens  
pour les petits et les grands.

• DIMANCHE 13 JANVIER
Vœux aux familles  
autour d’une galette au pôle adultes.

Plusieurs professionnelles sont venues 
renforcer nos équipes :
•  Docteur Claire PEROT, médecin 

pédiatre, a pris ses fonctions fin 
août et exerce au sein des deux 
établissements.

•  Elena NAVON, orthophoniste, a rejoint 
l’équipe du CAMSP dès la rentrée.

•  Céline AMY, orthophoniste, est 
arrivée au SESSAD début septembre.

•  Agathe CHANTRE, ergothérapeute, 
a intégré l’équipe du CAMSP 
mi-octobre.

•  Enfin, Marie VALLENTIN a quitté 
le pôle adulte pour rejoindre les 
équipes du pôle enfants, en charge du 
secrétariat. •

DE NOUVEAUX 
VISAGES 

AU CAMSP ET 
AU SESSAD

Chantal BERNARD

Les équipes du pôle enfants, CAMSP 
et SESSAD se renouvellent. Les mois 
de juin et septembre ont vu les départs 
à la retraite du Dr Jean-Louis Guillon 
suivi de Christine Roméo, secrétaire 
et Catherine Oddon, orthophoniste.
Je les remercie pour leur engage-
ment auprès des enfants et de leurs 
familles.


